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Mission, réalisations et principes  

 

MISSION 

Répondre aux besoins fondamentaux des enfants des pays en développement et établir les bases 
de leur autonomie en valorisant le volontariat solidaire. 

Sensibiliser la société aux droits, aux besoins et aux façons d'aider les enfants des pays en 
développement. 

 

QUELQUES-UNES DE NOS RÉALISATIONS AU COURS DES 10 DERNIÈRES ANNÉES 

Les parrainages           :    Plus de 10 000 enfants rejoints par une aide directe ou indirecte  

Les projets  :    25 projets réalisés ou en cours de réalisation dans 7 pays 

Les stages  :    300 stagiaires ont réalisé plus de 40 projets 

Le global  :    Une valeur de plus de 30 millions $ de retombées économiques en 45 ans 

Le rayonnement :    Plus de 26 pays en développement  

Les bénévoles  :    Une valeur de plus de 425 000 $ par année, incluant les stages   
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QUATRE GRANDS PRINCIPES ORIENTENT LES ACTIONS DE L’AMIE 

 

Le volontariat solidaire : Le volontariat est à la base des opérations de L’AMIE dont l’équipe est 
principalement composée de bénévoles actifs sur plusieurs continents. Ce principe est le pilier 
d’une action centrée sur une réelle solidarité des peuples. 

 

L’aide efficace : L’AMIE apporte une aide efficace et directe au bien-être des enfants concernés par 
sa mission en maintenant les frais administratifs au minimum. Du point de vue éthique, elle est 
soucieuse de transparence et prend cet engagement envers ses donateurs. 

 

Le respect des droits des enfants : L’AMIE adhère à la convention relative aux droits des enfants 
(C.I.D.E), adoptée par l’assemblée générale des Nations unies le 20 novembre 1989, et en fait la 
promotion. 

 

Le développement durable : L’AMIE souscrit à la Charte de principes pour un développement 
solidaire, ainsi qu’à la Charte de principes sur les droits humains et le développement, conforme aux 
définitions de l’Association québécoise des organismes de coopération internationale (AQOCI). Le 
champ d’intervention de L’AMIE est celui des projets de développement durable favorisant 
l’évolution des enfants dans un environnement plus approprié à leurs besoins. 
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Un 45e rapport annuel pour un organisme comme L’AMIE, c’est tout un exploit! Permettez-nous de vous 
rappeler des grands traits d’action pendant ces années. Il est important, je crois, de célébrer les efforts et les 
succès d’un petit groupe de bénévoles idéalistes. La cellule de base est devenue un ONG solidement établi 
qui, au fil des ans, a semé des graines d’amour et de développement dans 26 pays. Les premiers efforts ont 
concerné l’aide à des enfants en milieu d’extrême pauvreté en Haïti et au Pérou. Puis Marcel Roy, qui a 
pensé ce courant de solidarité universelle, est parti pour l’Asie du Sud-est alors déchirée par des conflits 
internes. Quand survint la prise de pouvoir qui chassait les étrangers du Vietnam et du Cambodge, avec lui, 
L’AMIE s’est déplacée dans les camps de réfugiés dressés en Thaïlande.  

Par idéalisme, altruisme ou folie, le tout jeune organisme qu’était L’AMIE s’est investi dans l’accueil de 
réfugiés tout en menant de front des petits projets d’éducation, d’eau potable, d’agriculture de subsistance 
ailleurs en Afrique et en Amérique centrale. Les gouvernements provincial et fédéral avaient déjà une belle 
filière d’accueil pour des familles de réfugiés parrainées par des paroisses au Québec et en Ontario. Trois 
bénévoles de L’AMIE ont multiplié les rencontres dans le cadre de l’homélie du dimanche dans une 
cinquantaine de paroisses qui ont toutes répondu à l’appel de la générosité que nous leur suggérions. Puis 
des familles ont voulu accueillir et adopter des orphelins seuls dans les camps. Ça ne s’était jamais fait et 
aucune instance n’était vraiment à l’aise avec nos ambitions. Alors il a fallu écrire sur des pages blanches tout 
un processus d’entrée de réfugiés mineurs non-accompagnés… quand je dis écrire, c’est passer sous silence 
plusieurs  déplacements entre Ottawa, Montréal, Québec et La Pocatière. Après dix-huit mois de lutte, le 
premier groupe est arrivé en juillet 1979. Comme tous les autres jeunes entrés avant cette date, ils arrivaient 
grâce à un permis de ministre. Ce n’est qu’en décembre 1979 que les entrées plus régulières suivaient 
l’entente entre les divers ministères et L’AMIE. Près de 400 adolescents cambodgiens et vietnamiens sont 
devenus des Canadiens bien intégrés au Québec et en Ontario. Une action dont L’AMIE peut être fière.  

L’AMIE a 45 ans. La mémoire des 25 premières années est peu connue, jusqu’en 1998 des bénévoles 
uniquement menaient le développement de l’organisme,  un développement qui n’était pas structuré selon 
une législation quelconque, mais en fonction des besoins qui étaient présentés. On ne pourrait plus 
fonctionner ainsi aujourd’hui. À un moment de l’histoire, nous comptions 80 bénévoles qui donnaient temps 

      Mme Madeleine B. LeBlanc, 

présidente honoraire 

   

 Message du Conseil d’administration 

M. André Jalbert, 

 président-directeur général 

« Ne vous demandez pas  
ce que votre pays peut faire pour vous, 

mais ce que vous pouvez faire 
 pour votre pays ». 

John F. Kennedy 
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et argent pour faire la promotion de L’AMIE, des besoins des enfants, des attentes de missionnaires, sans 
jamais soumettre un compte de dépenses; permettez que je leur rende hommage, ceux qui sont partis pour 
un monde meilleur et ceux qui sont encore parmi nous, actifs ou non. Regardons le glorieux passé de L’AMIE 
avec admiration et essayons d’y voir un défi pour faire face à l’avenir. Le futur des organismes internationaux 
de modeste envergure comme L’AMIE est toujours à inventer dans un contexte d’austérité comme celui que 
nous vivons. Quel beau défi pour des gens de cœur comme vous, comme l’équipe qui veille sur la destinée de 
L’AMIE. Cette équipe réalise un travail magistral dont le rapport annuel présente les réalisations de la 
dernière année.   

D’autre part, il ne faut pas passer sous silence l’implication des membres du Conseil d’administration qui se 
dévouent par leur implication dans diverses responsabilités. Ils assurent aussi une gouvernance 
institutionnelle orientée vers la réalisation des orientations axées sur les besoins des enfants du monde. En 
plus de participer à l’assemblée générale annuelle qui témoigne des résultats, les membres ont participé à 
sept (7) réunions dont l’ordre du jour fait état des points d’information, mais aussi des résolutions d’appui 
aux diverses décisions de l’organisation. À cet égard, nous aimerions faire une mention spéciale en 
remerciant bien chaleureusement l’un de nos administrateurs, M. Daniel Crépault, qui nous a quittés dans la 
fleur de l’âge. M. Crépault s’est investi en tant que bénévole dans diverses activités et programmes de 
L’AMIE, dont la participation à une mission d’exploration à Madagascar pour le développement de nos stages 
et de nos projets et de façon pro bono.  

De plus, L’AMIE s’est vue accorder son certificat de prorogation des activités avec tous les privilèges de 
fiscalité y rattachés. Une autre bonne nouvelle fut l’audit de projets et de stages obtenus du MAECD retenu 
par les auditeurs du gouvernement fédéral qui, après plusieurs jours de travail nous ont validés la conformité 
de l’ensemble de nos opérations et de la saine gestion de l’équipe interne de L’AMIE. Notre présence 
corporative auprès du consortium du magazine Génération Héros, ainsi que pour l’organisation des activités 
de la Quinzaine du Commerce équitable a été maintenue et a permis à L’AMIE une visibilité médiatique 
sociale. Enfin L’AMIE a poursuivi le développement des groupes collectifs de cueillette de fonds pour des 
projets spécifiques en agissant à titre para fiduciaire des fonds et des projets, c’est un programme en devenir 
et d’avenir. La question du financement de la quote-part des projets demeure toujours une grande priorité 
en fonction de projets du MAECD, Ottawa. À cet égard, L’AMIE a pu compter sur l’appui de diverses 
fondations qui, d’année en année, maintiennent leur confiance et leurs dollars aux projets de L’AMIE.  

Nous avons aussi été honorés d’une donation testamentaire importante anonyme et nous remercions bien 
humblement cette généreuse donatrice. L’AMIE a aussi expérimenté les dons d’actions de la part d’une 
bienfaitrice que nous remercions. C‘est une façon d’appuyer L’AMIE qui est stratégique et que nous 
aimerions développer avec les personnes intéressées. Toute une démarche juridique a été rendue nécessaire 
pour satisfaire la nouvelle loi des OBNL mise de l’avant par le gouvernement fédéral. En conclusion, au nom 
des membres du Conseil d’administration, nous tenons à rappeler toute notre admiration et nos 
remerciements à tous les bénévoles, la permanence, les responsables de dossiers, les stagiaires, ainsi qu’à 

nos partenaires financiers en incluant les marraines et les parrains qui aident à « bâtir un monde meilleur 

pour les enfants ».     

 
                                 

André Jalbert, président-directeur général
  

Madeleine B. LeBlanc, présidente honoraire                              
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LES MEMBRES DU CONSEIL D’ADMINISTRATION 
 

 Madeleine B. LeBlanc, présidente honoraire   

 André Jalbert, président-directeur général  

 Marianne Déziel,  vice-présidente 

 Ruth Lepage, secrétaire  

 Yves Plourde, trésorier 

 Céline Bélanger, administratrice 

 Daniel Crépault, administrateur  

 Diane Lessard, administratrice  

 Gilles Lévesque, administrateur 

 Fernando Noël, administrateur   

 Jean-Pierre Tremblay, administrateur  

 

   

LA FONDATION DE L’AMIE 

 Claude Paré,  président 

 Micheline Héroux, vice-présidente 

 Gervais Grenier, trésorier  

 

Photo de gauche à droite, 1
ère

 rangée : Marianne 
Déziel, Diane Lessard, Ruth Lepage, Céline Bélanger 
2

e
 rangée : Yves Plourde, Madeleine B. LeBlanc, 

Gilles Lévesque, André Jalbert et Fernando Noël. 
Étaient absents lors de la photo, Daniel Crépault et 
Jean-Pierre Tremblay.  
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LES COMITÉS DU CONSEIL D’ADMINISTRATION 
 

Le comité des parrainages 
 

 Diane Lessard, bénévole 

 Roger Baril, bénévole  

 Marjolaine Raby, coordonnatrice du programme des parrainages  

 Marianne Déziel, bénévole et responsable par intérim 

 Ruth Lepage, bénévole  

 André Jalbert, président-directeur général 

 

 

Le comité des projets 
 

 Daniel Crépault, bénévole  

 Françoise Crélerot, bénévole 

 Gilles Lévesque, bénévole  

 Marie-Eve Pineau, coordonnatrice du programme des projets 

 André Jalbert, président-directeur général   

 

Le comité des activités 
 

 Marianne Déziel, bénévole 

 Jean-Pierre Tremblay, bénévole 

 André Jalbert, président-directeur général    
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LES BÉNÉVOLES ET LES RESPONSABLES DE DOSSIERS AUX PARRAINAGES 
 
 
 

Louis-Marie Asselin et Louise Brochu /2014 
Roger Baril /2014 
Marie Bastarache/2014 
Céline Bélanger/2014 
Denis Bénard /2014 
Pierre Bilodeau /2014 
Robert Bissonnette/2014 
Judith Bourgault /2014 
Jean-Yves Charrette /2014 
Danielle Cloutier/2014 
Jean-Louis Côté/2014 
Françoise Crélerot /2014 
Marianne Déziel /2014 
Nicole Dionne/2014 
Jocelyne Dubé /2014 

 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Antonia Dumont /2014 
Gemma Fraser/2014 
Steeve Gamache/2014 
Carolle Gingras /2014 
Jean-Guy Journault /2014 
Madeleine B. LeBlanc/2014 
Rita Gagnon-Lévesque/2014 
Darcy Longpré/2014 
Fernando Paquet/2014 
Élise Joyal-Pilon /2014 
Monique Plourde/2014 
Suzanne Proulx-Harvey /2014 
Ginette Racine /2014 
Liliane G. Raymond/2014 
Pierre-Anne Turmel /2014 

 

 

 

Rencontre annuelle de la coordination du programme aux 

parrainages et les responsables de dossiers à La Pocatière. 

 



 
 
 
 

 

 

 

 

 

La permanence de L’AMIE 
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L’ÉQUIPE DE L’AMIE 
 

 

LA PERMANENCE DE L’AMIE 
 

 André Jalbert, président-directeur général  

 Martine Bellerive,  secrétaire-réceptionniste 

 France Dompierre, coordonnatrice administrative et comptable 

 Marie-Eve Pineau, coordonnatrice du programme des projets de développement  

 Marjolaine Raby, coordonnatrice du programme des parrainages (jan- août.) 

 Marianne Déziel, coordonnatrice du programme des parrainages (sept-déc.)  

 Claire Murati, coordonnatrice du programme des stages internationaux (jan.-sept.) 

 Marie-Christine Guay, coordonnatrice du programme des stages internationaux (sept.-déc.) 

 Annick Davignon, chargée de projet  

 Mélanie Bouchard-Rochette, adjointe au programme Q.S.F. 

 Cheikh Sidiya Gassama, stagiaire aux projets 
 Sosthène Hervé Mouafo Ngatom, stagiaire aux projets 

 

LES VOLONTAIRES DE L’AMIE 
 

 Nicole Garneau, volontaire de projet, Burundi   
 Sylvie-Eve La Haye Gallant, volontaire de projet, Burundi 

 
 
LES BÉNÉVOLES À LA PERMANENCE, AUX STAGES ET AUX ACTIVITÉS  

 

 

 Marc Boucher  Josée Dompierre     Pauline Lavoie 

 Françoise Crélerot  Pauline Giroux  Lucie Vézina 
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Bilan des activités 2014 
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Programme des parrainages 2014  
 

L’AMIE dispose de 655 parrains et marraines qui ont contribué à l’un des parrainages de L’AMIE. Le 
montant perçu par le programme des parrainages en 2014 s’élève à 247 908,40$, ce qui représente 
une diminution de 4 726,73 $ par rapport à 2013. Enfin, une somme de 220 000,00 $ a été 
transférée par l’entremise des trois (3) types de parrainages en 2014 pour les besoins des enfants. 
 
Parrainage familial  

En 2014, le parrainage individuel a permis le soutien de 424 enfants dans 12 pays. À titre 
comparatif, 430 enfants avaient été appuyés en 2013. Ce type de parrainage permet de couvrir les 
frais de scolarité, le matériel scolaire, l’uniforme, le transport et certains besoins essentiels, comme 
de la nourriture et parfois des médicaments. Ce type de parrainage aide au mieux-être de toute la 

famille. 

Parrainage collectif 

Au cours de la dernière année, L’AMIE a supporté 42 parrainages collectifs localisés dans 10 pays.  À 
titre comparatif, 46 parrainages collectifs avaient été appuyés en 2013. Grâce au soutien de 418 
donateurs et donatrices, quelques milliers d’enfants bénéficient indirectement de l’aide apportée. 
La somme est utilisée en fonction des besoins de l’école ou de l’établissement soutenu, 
notamment, pour payer les frais d’inscription des élèves dans le besoin et pour acheter du matériel 
scolaire, des uniformes et de la nourriture pour la cantine. Ce sont les dirigeants de l’école qui 
attribuent ces fonds selon les besoins. 

Parrainage scolaire 

Les parrainages scolaires sont toujours en constante diminution depuis 2005 dans le but de faire 
place progressivement aux parrainages ci-haut mentionnés. En 2014, ce sont 11 étudiants qui ont 
bénéficié du parrainage scolaire, comparativement à 40 en 2013.  

Petites banques d’Halloween 2014  

Outre ces parrainages, il existe aussi d’autres formes 
d’aide financière précieuses. Par exemple, des activités 
que font certains étudiants. En voici, une dont L’AMIE 
est fière. Chaque année, des enfants de la région de 
Kamouraska amassent des fonds par la collecte 
d’Halloween. Nous en étions à notre  7e  année de 
campagne cette année. 
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VOICI LES ÉCOLES QUI ONT PARTICIPÉ ET RECUEILLI PLUS DE 2 200$.  
 
� L’École internationale François-Xavier de Rivière du loup; 
�  L’École Sacré-Cœur de La Pocatière; 
�  L’École Notre-Dame de Mont-Carmel;  
�  L’École J.-C Chapais de Saint-Denis de Kamouraska; 
�  L’École Mgr Boucher de St-Pascal de Kamouraska. 
 
 
 

MERCI! DE TOUT CŒUR!   
 
Merci de tout cœur à tous ces mille élèves de 5 écoles, qui se sont 
impliqués, dans le froid de l’automne dernier, en pensant au sort des 
autres enfants d’ailleurs… Merci aussi à leurs professeurs qui les ont 
encouragés dans leur action. Cet argent a été divisé entre deux 
centres d’éducation soit : 

� Le Village de l’Espoir à Limbé en Haïti, pour leur 
cantine scolaire; 

� La Goureuse à Lombard « Chapelle-école » en Haïti 
également, pour la construction de latrines et pour de            
l’approvisionnement en eau potable. 

 
Merci infiniment également au CRDITED du Bas-Saint-Laurent 
(Centre de réadaptation en déficience intellectuelle et en 
troubles envahissants du développement) pour leur aide 
précieuse dans le décompte de l’argent amassé par ces 
enfants du Bas-du-Fleuve! 
 

On ne doit surtout pas non plus oublier de remercier grandement Mme Danielle Cloutier et M. 
Gilles Lévesque, de La Pocatière, qui à chaque année reprennent la charge de cette activité qui 
demande beaucoup de travail et de préparation.  Depuis le tout début, ils ont toujours mis toute 
leur énergie pour faire de cette activité un véritable événement. Merci chaleureusement à Danielle 
et à Gilles. 
 
Un autre remerciement s’adresse à une Institution du Québec qui est depuis 4 ans, fidèle à un 
Centre de formation de Madagascar. Il s’agit du Séminaire Saint-Joseph de Trois-Rivières, qui 
chaque année envoie une somme servant à aider les étudiants du « Centre Sarobidy ». Merci donc, 
aux étudiants du Séminaire de Trois-Rivières, et à leurs professeurs et madame la directrice, pour 
leur fidèle implication avec les élèves du Séminaire.  
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AUTRE FAÇON D’AIDER FINANCIÈREMENT :  
 
Le bénévolat s’exprime sous plusieurs formes de créativité. Autre exemple : Un groupe de 3 églises 
de Rawdon, (Québec) et leurs paroissiens se sont réunis afin d’offrir de l’eau potable dans les pays 
pauvres. Ainsi en 2014, ils ont amassé plus de 12 000$ pour permettre le creusage de 20 puits au Sri 
Lanka.  

De plus, 2 organismes à but non lucratif (Coup de cœur et Minta       
St-Bruno), se sont ajoutés à eux en contribuant financièrement 
pour la  complétion de la première phase du projet. 
 
Ces puits desservent plus de 30 familles qui vivent dans des 
conditions pénibles et qui disposent maintenant d’une eau de 
qualité. Il est important de noter que cette activité se poursuit 
durant l’année en cours afin d’aider 30 autres familles. Vous êtes 
tous invités à y participer. 

 
MISSIONS 2014 

 
En mars 2014, une dame de Rawdon, Mme Francine Girard, s’est 
rendue au Sri Lanka pour une période de 8 semaines, afin de visiter le 
projet des puits. Elle a pu constater le beau travail effectué par les 
travailleurs du pays, et la qualité de l’eau pure de ces nouveaux puits 
construits en 2014.  
 
Elle a rapporté des vidéos et des photos. Mme Girard a pu également 

rencontrer les Pères Jésuites Sri Lankais qui sont nos partenaires pour les parrainages d’enfants 
depuis 1970. Elle a réalisé des entrevues avec eux. C’est d’ailleurs l’un d’eux qui lui a fait visiter les 
sites où sont creusés les puits. À son retour, elle a donné une conférence dans une des Églises de la 
communauté de Rawdon, et a présenté son vidéo. Elle a remis à L’AMIE ces précieux documents et 
nous la remercions vraiment beaucoup.  
 
BÉNÉVOLES 
 
L’AMIE ne serait pas ce qu’elle est sans l’aide inestimable de bénévoles. Pour faire le suivi des 
dossiers de parrainages dans 12 différents pays, nous pouvons compter sur 35 responsables de 
dossiers; bénévoles qui travaillent à faire avancer ce volet de L’AMIE par la sensibilisation, et en 
assurant la communication entre L’AMIE, les 101 personnes-ressources à l’étranger, les enfants ou 
leur institution, et enfin les parrains et marraines. Ces 12 pays sont : Haïti¸ République Dominicaine, 
Honduras, Pérou, Bolivie, Paraguay, Madagascar, Malawi, Cameroun, Rwanda, Philippines et Sri 
Lanka. À ces personnes s’ajoutent aussi d’autres bénévoles qui parfois se rendent au bureau afin de 
donner de leur temps aux différents services de L’AMIE. 
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SŒUR COLETTE MIGNEAULT, PERSONNE-RESSOURCE  

L’AMIE tient à souligner le retour au Québec, de Sœur Colette 
Migneault, qui a œuvré  trente ans au Honduras. Sa mission auprès 
des étudiants s’est opérée en enseignement de la Bible, de la 
Liturgie, et de la Catéchèse dans un Collège. De plus, elle fut 
administratrice dans un Centre de formation, accompagnatrice des 
étudiants de l’Université Catholique, et Secrétaire exécutive de la « 
Conférence des Religieux du Honduras ». Merci à vous Sœur Colette 
pour tant de dévouement auprès de jeunes étudiants! Et bon retour 
au Québec! 

JUMELAGE INTER-ÉCOLES 

De plus, nous tenons à remercier les élèves des écoles suivantes qui maintiennent depuis plusieurs 
années leur implication dans ce volet de cueillette de fonds pour certaines écoles de pays en 
développement. 

• École secondaire Mont-Saint-Sacrement  
     (St-Gabriel-de-Valcartier) 

• Séminaire St-Joseph (Trois-Rivières) 

• École secondaire de Neufchâtel (Québec) 

• École secondaire Charles-Gravel (Chicoutimi) 

• École secondaire Cardinal-Roy (Québec) 

Au cours de l’année, les jumelages inter-écoles se sont maintenus avec certains établissements et    
ont permis de recueillir quelques milliers de dollars pour d’autres écoles des pays en 
développement. Voici un exemple d’implication des jeunes à ce type de projet. 

De beaux jeunes de l’école Charles Gravel de Saguenay ont 
réalisé un beau projet de collecte de fonds pour un projet de 
L’AMIE dans le cadre de leurs cours d’éducation internationale. 
Ils ont amassé  223,15$ par la vente de produits. Félicitations et 
Merci.  

Photo : de gauche à droite : Xavier Gagnon, Vincent Larouche, 
Vincent Bélisle et Raphaël Blackburn. 

Nous remercions aussi les enseignants et les enseignantes qui encadrent leurs jeunes du 
programme d’études international dans cette belle activité. 
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Programme des projets de développement  2014 
 
L’année 2014 a été marquée principalement par la gestion de quatre (4) projets de 
développement. 
 
Prévention intégrée de la transmission du VIH-sida de la mère à l’enfant  
Le projet au Burundi, qui avait démarré au début de l’année 2012, a pris fin en décembre 2014. 
Mis en oeuvre avec le partenaire local l’APECOS-Burundi et financé par le MAECD et la 
contribution de donateurs privés, le projet visait à diminuer la transmission du VIH de la mère à 
l’enfant. Pour atteindre cet objectif, le centre de santé de l’APECOS a été doté de ressources 
humaines et matérielles permettant d’améliorer les prestations des services en offrant une prise 
en charge globale (programme médico-psychosocial) sous un même toit pour les femmes 
séropositives enceintes ou allaitantes. Ceci a permis à ces femmes d’avoir une grossesse sécurisée 
afin d’éviter de transmettre le VIH à leurs enfants, tout en les conscientisant et en promouvant 
l’importance de la prévention de la transmission du VIH mère-enfant (PTME) auprès de la 
population burundaise et des intervenants de la santé.  
 
Voici un résumé des réalisations du projet et des résultats finaux obtenus : 

� 151 femmes séropositives enceintes ou allaitantes ont été admises dans le nouveau 
programme de PTME de l’APECOS pour un suivi de grossesse sécuritaire. Le service de 
laboratoire a testé 65 enfants (à 18 mois, l’âge requis pour ce test) et tous (100%) ont eu 
des sérologies négatives. Ce qui prouve la qualité et l’efficacité du programme de PTME qui 
a été mis en place.  

� Mise en œuvre des programmes de suivis médical, nutritionnel, psychosocial et de suivi à 
domicile en faveur des bénéficiaires : les femmes séropositives enceintes et allaitantes se 
sont dites satisfaites de ce support reçu qui leur a permis de faire face à la maladie et de 
diminuer leurs risques d’avoir un enfant contaminé.   

� Organisation de trois formations à l’intention des ambassadrices/eurs sur la prévention de 
la transmission du VIH de la mère à l’enfant et sur la stigmatisation. Un total de 2 578 
séances de sensibilisation a été réalisé par les ambassadrices/eurs, ce qui a permis de 
rejoindre 38 778 personnes. Lors de la dernière formation, ceux-ci ont affirmé sincèrement 
qu’ils allaient continuer à sensibiliser leur communauté, car la PTME reste un défi 
important dans le pays.  

� Financement des activités génératrices de revenus pour chaque ambassadrice. L’évaluation 
finale de ces AGR  a révélé qu’elles ont été une réussite à 78%. Avec ces activités (élevage 
de chèvres et vache, culture de riz, manioc, haricots, petit commerce, etc.), les 
ambassadrices/eurs ont obtenu une opportunité de microcrédit, ont amélioré leur vie 
familiale et ont pu planifier un futur meilleur. Considérant que la majorité de ces 
intervenants (h/f) sont aussi atteints de VIH, ils ont réussi à augmenter leur estime de soi 
dans leur foyer.  
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� Deux séminaires sur le renforcement des connaissances des organisations locales du 
domaine de la santé en matière de PTME se sont tenus à Bujumbura pour un total de 90 
intervenants de la santé (médecins, infirmières et médiateurs du pays). Ces séminaires ont 
permis aux participants de revoir les données sur le suivi des bénéficiaires en PTME et ainsi 
pouvoir mettre à jour les dernières nouveautés en la matière. Ces séminaires ont été un 
vrai succès pour la promotion du programme de PTME, car le personnel des structures 
formées a référé les bénéficiaires les plus démunies auxquelles ils ne pouvaient porter 
assistance, par manque de ressources. 

� Mise en fonction du laboratoire externe en novembre 2012 avec l’appui du projet. Au cours 
des années 2013 et 2014, ce laboratoire a progressé considérablement au niveau des 
recettes. Celles-ci se sont chiffrées à un total de 19 829 300 fbu. Les recettes du laboratoire 
externe sont de 6 225 500 fbu pour 1557 bénéficiaires. Les recettes du laboratoire interne 
sont de 13 603 800 fbu pour des bénéficiaires suivis dans le cadre du projet avec le CNLS. 
Donc, il appert que l’évolution des recettes est très bonne et que l’appui du laboratoire 
externe pour le centre se profile rentable pour les années à venir.  

� Diffusion de 123 spots radiophoniques et 31 télévisés ont permis de sensibiliser la 
population à la prévention de la transmission du VIH de la mère à l’enfant. Une publicité 
des services de PTME et de laboratoire du centre lors d’une journée porte ouverte a permis 
de présenter les services directement aux personnes présentes et aussi de recevoir plus de 
clientèle externe au centre. 

        

 

 

 

 
 
 
 
 
 
Autonomisation des veuves et de leurs enfants  
Le projet au Burundi a débuté en août 2012 avec le partenaire local l’OPDE-Burundi et l’appui 
financier du MAECD et de donateurs privés. Le projet, d’une durée de cinq ans, vise à accroître 
l’autonomisation des femmes et des jeunes au Burundi. Pour atteindre cet objectif global, l’équipe 
de projet travaille à l’obtention des résultats intermédiaires suivants d’ici la fin du projet : les 
capacités améliorées des femmes veuves quant à l’acquisition d’une autonomie et des moyens 
pour faire des choix dans la vie, l’intégration socioprofessionnelle améliorée pour les jeunes issus 

Enfants nés dans le cadre du projet et sains 
(séronégatifs) grâce au programme de PTME. 

Une bénéficiaire avec ses deux enfants. 
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de famille monoparentale (femme veuve), particulièrement les filles, et les pratiques accrues de 
promotion et de défense des droits de l’enfant et de la femme dans la communauté.  
 
Lors de cette année 2014, les résultats suivants ont été réalisés :  

� Deux zones d’intervention (Cibitoke, Kayanza) ont été conservées afin d’offrir un meilleur 
suivi et privilégier les provinces démontrant les meilleurs résultats en termes d’impact; 
deux nouveaux assistants-animateurs ont été recrutés pour les provinces de Cibitoke et 
Kayanza. 

� Les 100 femmes veuves vulnérables et les 100 jeunes de la troisième cohorte ont été 
identifiés dans les deux zones du projet.  

� Des formateurs spécialisés en gestion coopérative ont été recrutés; les modules de 
formation ont été adaptés suite aux constats des deux premières années et une emphase a 
été mise sur l’appropriation des concepts avant la mise en œuvre; des exercices pratiques 
ont été conçus pour consolider la compréhension des participants.  

� Les 100 femmes du projet (an 3) ont bénéficié d’une formation en gestion coopérative et 
profitent d’un accompagnement continu de la part des animateurs locaux. 

� Des études de rentabilité et des études environnementales ont été réalisées afin de valider 
la mise en œuvre des activités génératrices de revenus des femmes.  

� Cinq groupes de 20 femmes sont à l’étape de démarrage de leur coopérative. Les femmes 
ont élu leur conseil d’administration et leur comité de pilotage et se sont réparties en 
groupes de travail. Elles doivent procéder aux divers achats nécessaires pour la mise en 
place de leurs activités. À Kayanza, les femmes vont d’abord entamer des AGR individuelles 
pour mieux supporter de façon autonome leur AGR de groupe. 

� 100 jeunes, filles et garçons, ont été inscrits dans différentes sections de la formation 
professionnelle d’une durée de neuf mois (en agri-élevage, art culinaire, mécanique, 
plomberie-électricité). Parmi ces jeunes, 52% sont des filles. Les jeunes filles sont 
encouragées à s’impliquer activement dans les programmes de formation afin de valoriser 
l’accès égalitaire à l’éducation. 

� Quatre sessions de formation sur les droits humains ont été dispensées aux participants du 
projet afin de leur faire prendre conscience de leurs droits et des ressources pour les 
défendre.   

 
 

 
 
 
 
 
 

 

Formation mécanique de la 3è cohorte (Kayanza) Coopérative de sorgho de la 3è cohorte 
(Cibitoke) 
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Renforcement de la capacité organisationnelle du CEDI-VE pour un meilleur appui à la 
communauté de Limbé  
Le projet est réalisé au CEDI-VE (Haïti) avec la participation financière du MRIF et de donateurs 
privés. Ce projet, qui a débuté en octobre 2012, et s’est clôturé à la fin 2014, consistait en la 
dispense d’un ensemble de formations en gouvernance, administration et gestion de projets. 
Fondé sur une approche participative, il incluait également la conception et l’amélioration 
d’outils de gouvernance et de gestion par les participants (es) en collaboration avec des 
formatrices du programme Managers sans frontières de l’Université Laval, ainsi que la mise 
sur pied d’activités génératrices de revenus, dont un volet agricole. Un système de 
renforcement des capacités par les pairs a aussi été mis en place afin d’assurer la continuité 
des activités de formation au-delà du projet.  
 

Voici un résumé des réalisations du projet et des résultats finaux obtenus : 
� Formations sur la gestion administrative et organisationnelle : Les formations en 

gestion organisationnelle, donnée par la formatrice, ont regroupé 49 participants, dont 
29 hommes et 20 femmes, en provenance du conseil d’administration, de l’équipe de 
direction, et de 13 regroupements du CEDI-VE. Elles ont porté sur différents sujets soit 
la gouvernance, la planification stratégique, la gestion des ressources humaines, la 
gestion administrative ainsi que la comptabilité et la gestion financière. Ces formations 
on eu lieues dans la Maison Partage du Savoir et visaient principalement les membres 
de la communauté et du CEDI-VE. Elles ont pris différentes formes selon les besoins 
(enseignement traditionnel, ateliers, activités de groupe, jeux de rôle, débats et mises 
en situation). 

� En tout, près de 20 outils de gestion organisationnelle, 3 outils de développement 
stratégique et 4 modules de formation ont été produits.  

� Le travail de préparation d’AGR a été incorporé au contenu des formations en 
planification stratégique, comptabilité et gestion administrative. Des sessions de 
travaux communautaires ont eu lieu afin d’explorer diverses idées d’AGR (ex. : 
traitement et vente d’eau potable, vente de moringa, papeterie, etc.). 

� Les études de faisabilité et de rentabilité ont été complétées. À l’issue des études 
réalisées, c’est la papeterie qui a été retenue pour son potentiel de rentabilité et de 
viabilité. Les travaux d’aménagement de la papeterie ont été effectués durant les mois 
de juin à août 2014. Ils ont consisté en l’aménagement d’un local de la MPS et l’achat 
des équipements et fournitures nécessaires. 

� L’agriculture de subsistance a été mise sur pied pour subvenir aux besoins de 
subsistance de 23 participants (16 femmes et 7 hommes) de Limbé et leurs familles. Le 
CEDI-VE a mis à leur disposition un grand terrain communautaire pour toute la durée 
du projet, moyennant une proportion de leur récolte. Cette parcelle démonstrative est 
également l’occasion pour eux d’apprendre des techniques nouvelles et d’être 
encadrés par un agronome.  
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� Un deuxième bloc de formation a été donné par une autre formatrice stagiaire du 
programme Managers sans frontières de l’Université Laval. Elles ont eu pour sujet : la 
gestion de projets, de la conception à l’évaluation, la viabilité environnementale des 
projets, incluant la conception d’un canevas d’étude environnementale et l’approche 
genre et développement. Ces formations se sont toutes offertes en français et en 
créole pour toucher le plus de personnes possible.  

� Formation sur la communication interne et externe et le plaidoyer : cette formation a 
été dispensée par une bénévole de L’AMIE sous forme d’ateliers aux membres du 
CEDI-VE durant trois demi-journées auprès de 12 personnes. Elle a conduit à 
l’élaboration d’un plan d’action pour le CEDI-VE. 

� Un programme de renforcement de capacités continu des membres du CEDI-VE par les 
équipes de formateurs a été mis sur pied en septembre 2013 après le premier bloc de 
formations. La formation par les pairs s’est ensuite poursuivie sur une base régulière 
jusqu’au deuxième bloc de formation (été 2014) et les équipes de formateurs locaux 
assurent maintenant le renforcement des capacités de façon continue auprès de leur 
communauté.  

 
 

 

 
 

 
Appui à l’employabilité des jeunes vulnérables par un accès égalitaire à l’éducation et à un 
processus d’intégration durable  
Le projet au Rwanda a démarré au mois d’août 2013 avec l’OPDE-Rwanda et l’appui financier 
du MRIF et de donateurs privés. Le projet vise à renforcer l’autonomisation du Centre de 
formation professionnelle (CFP) de l’OPDE-Rwanda ainsi qu’à favoriser l’insertion 
socioprofessionnelle des jeunes vulnérables. Pour atteindre ces résultats, le CFP a choisi de 
développer plusieurs sources de revenus autonomes afin de les réinvestir dans les activités 
éducationnelles pour les jeunes; d’assurer la réouverture du réfectoire au bénéfice des jeunes 
en formation; d’offrir aux jeunes de bénéficier de formations complémentaires à leur 
formation technique; et de favoriser leur acquisition d’expérience professionnelle par la mise 
en place de plateaux de travail. 
 

Les réalisations de 2014 sont les suivantes : 
� La porcherie : les finitions ont été effectuées en février 2014 incluant les enclos et une 

clôture en bois. Deux fosses à lisier ont été également creusées. Cinq porcs femelles 

          AGR papeterie Formation sur l’égalité des genres 
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ont donné naissance avec un total de 40 porcelets. Les responsables continuent de 
s’occuper de l’entretien journalier quotidien (achat de nourriture, de vermifuge et 
achat de concentré). 

� Une citerne d’eau a été installée avec des raccords installés aux gouttières de la 
porcherie. 

� La construction de l’atelier de soudure s’est réalisée en alternance avec celle de la 
porcherie. La finition des travaux a été achevée en février 2014. Le matériel complet 
de soudure a été mis en place et en mars 2014, deux techniciens et aides ont été 
recrutés. De novembre à décembre 2014, les responsables ont procédé à l’achat de 
différentes ferrailles pour l’atelier de soudure, à la vente de tout produit resté au stock 
au cours du trimestre passé et à la fabrication de portes et fenêtres pour la vente.  

� Réaménagement du réfectoire : le réfectoire est fonctionnel depuis février 2014. Les 
travaux relatifs aux cultures maraichères, commencés en septembre 2013,  sont 
actuellement utilisés pour le repas du midi pour les élèves du CFP (haricots, choux, 
amarantes, etc.).  

� Plantation et cultures maraichères : une bananeraie a été plantée en janvier 2014, ce 
qui a permis une vente de bananes en juillet 2014. La plantation d’herbes fourragères 
pour l’alimentation des porcs a été faite en janvier 2014. En février 2014, une 
pépinière d’avocatiers greffés a été mise en place ainsi qu’une plantation d’herbes 
fourragères. Celles-ci ont été réalisées avec l’appui des stagiaires du programme QSF 
en juin 2014. De novembre à décembre 2014, les responsables de la plantation et des 
cultures maraichères ont procédé à la récolte de haricots, au séchage et au vannage de 
haricots, à la mise en sacs en attendant la vente, à la récolte de plantes fourragères, 
ainsi qu’au sarclage des avocatiers et orangers qu’ils avaient plantés au mois de juillet 
2014. Comme main d’œuvre, ils ont engagé 20 personnes dont toutes étaient des 
femmes. 

� En juillet 2014, le personnel de l’OPDE et celui du CFP ont reçu une formation de deux 
jours sur l’éthique, l’environnement et l’entreprenariat. Dix personnes ont suivi la 
formation.  

� Le restaurant du CFP a ouvert ses portes le 15 novembre 2014. Le local a été aménagé 
et tous les équipements nécessaires ont été achetés. La responsable du restaurant a 
été engagée, ainsi que les employés, 3 garçons et 3 filles, qui y travaillent. 

� Les élèves de la cohorte 2014 ont réalisé leur stage en novembre et décembre de cette 
année. Cinq élèves de la section restauration/hôtellerie ont pu bénéficier d’un stage au 
restaurant du CFP et six élèves de la soudure ont réalisé un stage à l’atelier de soudure 
du CFP.   

 

La porcherie L’atelier de soudure 
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Programme des stages  2014 
 

Le programme des stages  internationaux de L’AMIE célèbre sa onzième année de 
collaboration avec le ministère des Relations internationales et francophones du Québec dans 
le cadre des stages de groupe Québec sans frontières (QSF).  

Les stages QSF de L’AMIE en chiffres : 
- Une 1ère cohorte en 2003  
- 40 groupes pour 290 jeunes  
- 76 sessions de fins de semaine de formation 
- 8 pays de stages (Bolivie, Rwanda, Honduras, Nicaragua, Madagascar, Panama, République 

Dominicaine, Guatemala) 
- 19 organismes partenaires dans les pays ciblés 
- Plus de 200 familles d’accueil 
- Plus de 200 000$ pour les projets des partenaires 

 
En 2014, 4 groupes QSF sont partis en stages, 2 groupes de stagiaires étaient en préparation 
pour 2015, et L’AMIE a accueilli 4 stagiaires réciprocité. 
 
Stages de groupe Québec sans frontières –  
cohorte 2013- 2014 
 
Le programme des stages maintient toujours son offre de 
stages de groupe à travers le programme Québec sans 
frontières du MRIF du Québec.  À l’été 2014, L’AMIE 
envoyait quatre groupes de stagiaires pour deux mois et demi en Bolivie, au Nicaragua, et au 
Rwanda vivre une expérience d’initiation à la solidarité internationale. Voici un aperçu des 
projets réalisés. 
 
Nicaragua : Formation artistique des jeunes à risque social 
 

La Escuela de la Comedia y el Mimo recevait à l’été 2014, son 
premier groupe QSF. Le projet au Nicaragua avait pour objectif 
de développer le potentiel créatif et les habiletés 
interrelationnelles des jeunes de la communauté de Granada.   
En plus d’animer des ateliers d’arts divers auprès des jeunes 
(arts plastiques, théâtre, danse, jonglerie, etc.), le groupe de 
stagiaires a également offert des cours de français et d’anglais, 

ainsi que des activités de sensibilisation à l’environnement auxquels les jeunes avaient hâte de 
participer à chaque semaine.  Pour encourager les interactions saines et positives entre les 
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jeunes, les stagiaires ont préparé et animé des jeux coopératifs et des ateliers de yoga.  Un 
des résultats les plus importants du stage fut d’occuper les enfants en leur montrant ce qui 
existe dans le monde dans un endroit sécuritaire, à l’abri des gangs de rue, des violences et 
abus de toute sorte, pour les encourager à participer à des activités qu’ils aiment. 
 

Rwanda : Renforcer les activités agro-pastorales pour les enfants de la rue 

Ce projet de stage sur trois ans en était à sa deuxième année. L’objectif de ce projet est 
d’améliorer la production et la rentabilité des activités agropastorales de l’OPDE en 
développant de nouvelles techniques de production agricole et en renforçant les 
compétences des ressources humaines disponibles, dans le but d’appuyer financièrement la 
mission de l’organisme qui est d’assurer  la protection, la scolarisation et la formation des 
enfants de la rue. Au courant de l’été 2014, les six 
stagiaires ont appuyé les ouvriers de l’OPDE à la 
plantation de fourrage pour nourrir les animaux, à 
la réalisation d’une buvette expérimentale pour 
les lapins, à l’entretien de la pépinière, à la 
plantation d’arbres fruitiers et à d’autres projets et 
tâches agricoles diverses.   

De plus, 10 membres du personnel de L’OPDE ont 
été formés sur les sujets suivants : éthique 
professionnelle, environnement et entreprenariat 
(ces modules de formation sont entre les mains du 
partenaire afin que d’autres personnes puissent en 
bénéficier.)  Finalement, les stagiaires ont fait de 
nombreux jeux avec les enfants, et les ont appuyés 
dans leurs devoirs quotidiennement. 

 

 
Bolivie, Sucre : « Madres, niños y niñas; con los ojos y el corazón 
abiertos » - Mères, garçons et filles; avec les yeux et le cœur ouverts  
Le Wiñay en était à l’accueil de son huitième groupe QSF venant 
appuyer ses activités. Ce projet sur trois ans vise à appuyer les 
intervenants du Wiñay à favoriser l’adoption de bonnes pratiques des 
mères de famille, des enfants et des adolescents en ce qui a trait aux 
droits des enfants de la communauté.  
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Concrètement, le groupe de stagiaires QSF a animé 
divers ateliers pour enseigner aux jeunes du Wiñay la 
résolution de conflit, la médiation et la communication 
non-violente. Pour transmettre ces notions, les 
stagiaires ont utilisé différents médiums : arts 
plastiques, théâtre, discussions, activités ludiques et 
jeux.  Pour assurer un transfert de connaissances, les 
stagiaires ont réalisé un recueil des outils utilisés lors du 
stage auquel les intervenants du Wiñay pourront se 

référer.  De plus, les stagiaires ont fait de l’aide aux devoirs chaque jour de semaine, leur 
permettant de créer des liens avec les jeunes. Fidèle à sa tradition, le projet s’est clôturé par 
une foire éducative afin de donner une visibilité aux projets réalisés durant l’été dans la 
communauté d’accueil.  

Bolivie, Tarija : Un environnement et une alimentation 
plus saine pour les jeunes de la Vallée des Condors 

Le but du projet consistait à sensibiliser la communauté sur 
divers enjeux environnementaux et les saines habitudes de 
vie.  
 
Au cours de leur séjour dans le village de Las Rosillas, les 
stagiaires ont donné des cours aux élèves de l’école 

primaire et ont créé un manuel  pour que d’autres puissent 
profiter des outils pédagogiques mis sur pied  pendant le 
stage. Ils ont de plus organisé des collectes de déchets et des 
ateliers de confection de panier en matières recyclées avec 
les mères et les enfants de la communauté.   
 
Avec les enfants, les stagiaires ont confectionné de jolies et 
pratiques corbeilles à déchets pour encourager les habitants 
du village à ne plus jeter leurs déchets à même le sol.   

 
Ils ont également organisé et animé divers ateliers de 
sensibilisation à l’environnement (préservation de l’eau, 
irrigation, contamination). Finalement, ils ont creusé des 
trous pour que des arbres soient plantés et ils ont 
participé activement à la plantation de nouvelles 
semences dans les jardins scolaires. 
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Formation QSF cohorte 2014-2015 
 

Une douzième cohorte de stagiaires et accompagnateurs Québec 
sans frontières a été  formée en fin d’année 2014. Les 2 groupes 
réaliseront des projets en collaboration avec le Wiñay en Bolivie et le 
ACJ-YMCA au Nicaragua. Les voici lors de leur première formation en 
octobre 2014.  

Accueil de 4 stagiaires du volet Réciprocité 

En 2014, L’AMIE a accueilli à Québec quatre stagiaires boliviens. Au 
printemps, Moises et Ximena, deux intervenants du Wiñay, centre d’appui 
pédagogique et de ressources diverses pour les enfants, sont arrivés à 
Québec pour faire un stage en éducation et découvrir la culture 
québécoise. Pour se faire, ils ont vécu en famille d’accueil, ont fait des 
visites d’organisme en art social pour les enfants et ont participé à des 
activités de sensibilisation du public québécois. De plus, Ximena s’est 
impliquée auprès du Carrefour des Enfants de Saint-Malo, où elle a pu 
apprendre sur des outils socio-éducatifs alternatifs. À leur retour en 

Bolivie, les 2 stagiaires ont pu bonifier la banque d’outils socio-éducatifs de leur organisme. 

À l’automne, ce sont deux Boliviens d’un autre organisme 
partenaire qui sont venus à la découverte du Québec, Jaime et 
Jose.  Jaime, étant danseur et chorégraphe de danse folklorique 
bolivienne a comme rêve d’ouvrir une école de danse dans sa ville 
natale.  Pour l’appuyer dans son rêve, L’AMIE lui a trouvé un stage 
à l’École de Danse de Québec où il a pu pratiquer et observer des 
techniques de danse et d’enseignement de cette discipline.   

 

Jose, souhaitant pour sa part devenir cuisinier a eu la chance de se 
perfectionner dans une cafétéria, ce qui lui a permis d’en apprendre 
beaucoup sur la préparation des aliments en grande quantité, l’utilisation 
d’outils de travail nouveaux et le service.  De plus, il a eu l’opportunité 
d’appuyer Moisson Québec dans sa mission. 

Stages individuels sur mesure 

En 2014, deux stagiaires sont allées appuyer le Wiñay pour une période 
de deux mois, dans le cadre d’un stage sur mesure organisé par L’AMIE.  
« Nous sommes Lucie Rameau et Christine Lavoie. Toutes les deux sommes éducatrices spécialisées de 
profession et de passion. Lucie travaille plus avec les adolescents et adultes qui ont des problématiques 
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de toxicomanie et de criminalité. Christine quant à elle travaille avec les enfants qui ont des 
problématiques et plus spécifiquement avec les enfants autistes. » 

Pendant leur séjour, les filles ont animé différents groupes de discussions sur divers sujets 
(communication, violence, discrimination, drogue), elles ont organisé des activités ludiques et 
ont réorganisé l’espace d’un des centres du Wiñay, afin d’améliorer la qualité de l’appui 
scolaire : plus de calme et d’attention pour les jeunes en difficulté et aménagement qui 
favorise la diminution  des problèmes de comportement. 
 
« Au travers de ce stage, nous avons apporté quatre plans de travail afin d´améliorer le fonctionnement 
du Wiñay mais aussi pour apporter de la nouveauté dans les stratégies utilisées avec les enfants et 
adolescents qui fréquentent les centres. Par l´intermédiaire de ces plans, nous avons pu élaborer des 
outils ainsi que des interventions à privilégier.»  

Stages Managers sans frontières 

À l’automne 2014, Thierry Crettenand, étudiant à la 
maîtrise en Gestion du développement international et 
Action humanitaire se sont rendus à Sucre en Bolivie 
pour appuyer le Centre Sumaj Punchay.  L’objectif 
principal de ce partenaire est d’assurer la sécurité alimentaire des enfants grâce à des 
formations en alimentation et nutrition qui se font conjointement avec les mères afin de leur 
apprendre entre autres à aménager leurs jardins et à cuisiner des aliments plus sains.   
 
Le mandat de Thierry était au niveau de la gestion de projet. Au cours de son stage de quatre 
mois, il a transmis à l’équipe de Sumaj Punchay des connaissances en gestion de projet, il a 
appuyé la conception et l’élaboration de nouveaux projets et il a conçu des outils 
méthodologiques pour renforcer les acquis du partenaire.  Avec l’aide de Thierry, notre 
partenaire a de meilleurs outils pour obtenir des subventions de divers bailleurs de fonds. 
 

Programme des Stages internationaux pour Jeunes (PSIJ)   

Au cours de l’année 2013-2014, L’AMIE a envoyé 20 stagiaires individuels dans quatre pays de 
stages (Rwanda, Madagascar, Bolivie et Honduras) pour appuyer nos partenaires du Sud. Ces 
projets de stage visaient à ce qu’ils acquièrent une expérience professionnelle significative à 
l’étranger. Il s’agissait pour ces jeunes d’une opportunité pour développer leurs compétences 
et acquérir une expérience terrain dans un milieu différent de celui dans lequel ils ont acquis 
leur bagage académique. Les stagiaires provenaient de différents domaines : enseignement, 
arts, administration, communication, psychologie, psychoéducation et travail social. Tous ont 
pu mettre à profit leurs connaissances et leur expertise sur le terrain, ils ont permis à chacun 
des partenaires de se développer de façon durable et pérenne.  Voici le témoignage d’une de 
ces stagiaires qui a choisi de poursuivre son expérience avec L’AMIE suite à son retour :  
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La Bolivie, deux fois plutôt qu’une! 

Fraîchement débarquée d’un stage PSIJ de six mois en Bolivie et franchement déboussolée par le glacial 
hiver québécois, en ce 4 janvier 2014, j’avais du mal à laisser aller cette expérience au stade de 
souvenir.  Faire un stage à l’étranger c’est vivre intensément chaque jour, sentir les odeurs d’une 
nouvelle ville, goûter une nouvelle cuisine, parler une autre langue, mais par-dessus tout c’est vivre 
avec de nouvelles personnes, découvrir une nouvelle façon de vivre, de travailler, et ce, 24 heures sur 24 
pendant six mois.  

Après cette dose concentrée de nouvelles expériences, je ressentais le besoin de contribuer au Wiñay 
même à distance, continuer à m’impliquer pour Rosa, Alfredo, Paola, Joel, Manuel et bien d’autres que 
j’ai côtoyés au quotidien lors des ateliers psychopédagogiques où je travaillais avec les jeunes 
présentant des difficultés d’apprentissage. J’ai donc postulé pour le poste de stagiaire OCI à L’AMIE, ce 
fut alors le début d’une incroyable aventure où j’ai travaillé en collaboration avec les partenaires 
terrains comme le Wiñay et les groupes de stagiaires qui quitteraient bientôt pour un projet Québec 
sans Frontières. 

 J’étais toutefois loin de me douter que je partirais moi aussi sur le terrain! Je me rappelle encore 
attendre fébrilement mes stagiaires sous le flamboyant soleil bolivien avec ma petite affiche de 
bienvenue. L’été 2014 a surpassé mes attentes, j’ai pu accompagner un merveilleux groupe qui a fait de 
ses différences ses forces et qui est brillamment arrivé à saisir toutes les richesses de cette expérience. 
Ils ont su écouter, partager et rire avec les gens de la communauté et apprendre les uns des autres. 
L’année 2014 a été, pour moi, d’une grande richesse humaine par mes expériences boliviennes, certes, 
mais aussi grâce à mon groupe et à tous les stagiaires.  Ils sont la force vive qui fait rayonner L’AMIE 
partout sur la planète.                                                     

 
 
 
 
 

 

Valérie Côté 
Stagiaire PSIJ BOLIVIE 2013, Stagiaire OCI L’AMIE 

2014, Accompagnatrice QSF Bolivie 2014 
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          Thème : Stagiaire en Action, Virginie Fortin, groupe QSF 2014 au Rwanda.  
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Programme de l’éducation du public 2014 
 

L'éducation du public a eu un petit ralentissement en début d'année à L'AMIE. Quelques 
kiosques se sont tenus dans la ville de Québec, l'exposition photo a voyagé dans différentes 
régions du Québec et L'AMIE a une fois de plus donné son appui à la Quinzaine du commerce 
équitable en mai 2014. La programmation a cependant repris son envol avec l'obtention du 
Fonds d'éducation et d'engagement du public à la solidarité internationale (FEEPSI) et d'un 
financement conjoint avec le Carrefour des enfants de Saint-Malo provenant du Bal Masqué 
annuel des Jeunes Philanthropes de Québec. Grâce à ce financement, L'AMIE a pu créer un 
poste de chargée de projets afin d'assurer la coordination du projet "L'art au cœur des droits 
de l'enfant".   

Un partenariat de cœur avec le Carrefour des enfants de Saint-Malo 

Le Carrefour des enfants de St-Malo collabore avec L’AMIE depuis 
maintenant quelques années en recevant des stagiaires réciprocités 
de Madagascar en 2013 et de Bolivie en 2014. Cette belle réussite a 
donné l’élan à L’AMIE de proposer un  partenariat de collaboration 
entre L'AMIE et le Carrefour des enfants de Saint-Malo  afin de créer 
des activités de sensibilisations auprès des jeunes du Carrefour.  

Ce partenariat visait à offrir des activités avec les enfants de St-Malo 
une fois par mois pour explorer un sujet, qui touche les enfants du 

monde. De plus, chaque activité était jumelée avec un artiste invité afin de proposer un moyen créatif 
aux enfants pour exprimer leur point de vue sur le sujet abordé. Différentes œuvres ont été créées 
tout au long de l'année et ont fait rayonner L'AMIE et le Carrefour des enfants de Saint-Malo tout au 
long de l'année. 

En octobre, 

Le projet avec le Carrefour Saint Malo a officiellement débuté en octobre 2014 
avec la visite de Dan Parker, un artiste de Montréal qui est venu animer deux 
ateliers d'écriture de chanson. Après les deux animations, une chanson a vu  le 
jour "Les droits des enfants comme nous" sur un air connu de Mixmania 3.  

En novembre, 

Le mois de novembre a été très occupé du côté de l'éducation du public. 
En plus du projet FEEPSI, une multitude d'activités se sont déroulé ce qui a 
fait rayonner L'AMIE dans la ville de Québec.  

Tout d'abord, le 8 novembre, dans le cadre des Journées 
québécoises de solidarité internationale (JQSI), L'AMIE a animé 
un kiosque au Musée de la Civilisation ce qui a permis à des 

À droite, Mélanie Bouchard Rochette, stagiaire 
OCI, au kiosque de L'AMIE pour la Journée Nord 
Sud. 
À gauche, le groupe haïtien Chay Nanm. 
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dizaines de personnes de venir découvrir les différents programmes de L'AMIE, le tout, dans 
une ambiance musicale avec des groupes de musique haïtienne et péruvienne.   

 
Le lendemain, c’est au Cercle que se déroulait le Brunch de Solidarité de L'AMIE où les stagiaires 
Québec sans Frontières de l’été 2014 ont partagé leur expérience avec leurs proches, les donateurs et 
les bénévoles de L'AMIE.  Contes, danse, clownerie, vidéo et musique étaient au rendez-vous.   

 

 
 

 

 

 

 

Deux jours plus tard, le 11 novembre, une conférence "Ces clowns qui changent le monde un sourire 
à la fois" a été présentée à la Korrigane.  Annick Davignon, de retour d'une expérience au Pérou avec 
nul autre que Patch Adams a partagé son expérience inoubliable.  Cette activité était organisée par les 
Petits Explorateurs (fondation de GDG informatique et gestion) et a permis de lever plus de 600 $ pour 
L'AMIE.   

 

Le mois de novembre, c'est aussi le mois de l'enfance avec la 
Journée internationale des droits de l'enfance soulignée le 
20e jour du mois. En tant que Porteur des droits de l'enfance 
depuis 2009, L'AMIE a participé activement à l'organisation 
de la Marche des droits de l'enfance du 20 novembre 2014.  
En plus d'être présente le jour de l'événement, l'implication 
de L'AMIE a débuté deux semaines avant en faisant une 
tournée d'écoles et de centres de la petite enfance pour 
animer un atelier auprès des jeunes qui participaient à la 
Marche.   

 

Une équipe de L’AMIE s’est donc rendue au Collège Stanislas, à l’école Madeleine Bergeron, à la CPE 
pour l’enfance, j’y vais, j’avance! , et au Carrefour des enfants de Saint-Malo.  C’est donc plus de 150 
enfants qui ont reçu la visite de L'AMIE pour fabriquer des affiches de super héros "à la rescousse des 
enfants du monde".   

Les gagnantes du concours de photos 2013-2014 en 
compagnie de M. André Jalbert, p.-d.g. de L'AMIE, 
Annick Davignon, chargée de projets et Mme Agnès 
Maltais, députée de Taschereau. 
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Ces affiches étaient ensuite exposées durant la Marche des droits de l'enfance et ont été remises aux 
élus présents le jour de l'événement.  Pour clôturé la cérémonie qui a suivi la Marche, les enfants du 
Carrefour St-Malo ont chanté la chanson "Les droits des enfants comme nous".   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En décembre, 

La fin de l'année s'est conclue avec une activité avec 
les enfants du Carrefour Saint-Malo pour souligner la 
Journée internationale des personnes handicapées. À 
l'occasion, les jeunes se sont mis dans la peau d'une 
personne non voyante. En équipe de deux, un devait 
accompagner l'autre pour réaliser différents dessins. 
Une discussion a suivi l'activité, pour aborder 
comment les enfants pensent que les gens avec un 
handicap souhaitent qu'on agisse avec eux.  

� Faire les choses à leur place?  

� Demander si nous pouvons les aider?  

� Respecter leur autonomie et ne pas diminuer leurs capacités?  

Voilà sur quoi les jeunes se sont penchés lors de cette activité.  

À gauche : La Marche des droits des enfants du 20 novembre à laquelle plus de 300 jeunes 
de la région de Québec ont participé. 

À droite : Animation " Si tu étais un héros" auprès des enfants de l'école Madeleine 
Bergeron en préparation de la Marche des droits de l'enfance du 20 novembre 
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Communications et relations publiques 2014 
 
Au cours des dernières années, le monde des 
communications a subi des mutations d’importance 
principalement en matière d’utilisation de l’internet et du 
réseautage social. L’AMIE a ainsi apporté une attention 
particulière en matière de site internet et du réseau 
Facebook. L’équipe tient un site internet avec des moyens 
financiers réduits, axé sur l’information des programmes et des activités. Nous tenons à mentionner le 
travail de certains membres de l’équipe et les en remercier. À cet égard, Jérémy Boulanger-Bonnely, 
jeune bénévole, a maintenu son support logistique à distance et Martine Bellerive qui tous les jours 
recherche des nouvelles pouvant faire l’objet de parution sur le site internet. Au niveau du réseau 
Facebook, l’équipe de stages a aussi contribué et nous les remercions.  

QUINZAINE DU COMMERCE ÉQUITABLE 

La direction de L’AMIE s’est investie dans l’organisation de la Quinzaine du Commerce équitable qui 
s’est tenue du 1er mai au 15 mai 2014. Le comité  organisateur inclut NAVTI Fondation Canada et est 
appuyé par les autres ONG à titre de partenaires. En plus, de favoriser une synergie entre les 
membres, les activités ont permis d’obtenir une couverture de presse et surtout une présence 
remarquée sur les réseaux sociaux. L’une des activités a permis de rendre hommage à divers 
intervenants du Commerce équitable à Québec, au cours d’une soirée animée regroupant plusieurs 
commerces, dont certains ont agi à titre de pionniers. Des partenaires financiers, tels que Fair Trade 
Canada, Cécosol, Bistro Van Houtte et autres ont appuyé le « Marché des Saveurs et découvertes » qui 
a permis de découvrir de nouveaux produits équitables. Enfin, un comité directeur se met en place 
pour réaliser le projet que Québec devienne une ville équitable. Une demande de financement FEEPSI 
a été déposée et reçue pour permettre avec une démarche articulée selon le processus défini par Fair 
Trade Canada. Des démarches à l’Hôtel de Ville de Québec ainsi qu’auprès de l’équipe du maire Régis 
Labeaume ont été amorcées et devraient permettre l’atteinte de l’objectif sur un horizon de 3 ans.     

ORGANISMES DE COOPÉRATION INTERNATIONALE DE QUÉBEC 

La majorité des Organismes de coopération internationale de la région de Québec a participé aux 
diverses réunions d’échange d’information tenues au cours de l’année. Ces rencontres permettent aux 
directions et représentants de partager leurs expériences et leurs préoccupations quant à l’orientation 
stratégique de la coopération internationale entre autres choses.  

GROUPES DE COLLECTES DE FONDS 

L’AMIE a poursuivi le développement des groupes de collectes de fonds pour les projets spécifiques 
identifiés dans certains pays. Plusieurs groupes se sont ajoutés pour faire rayonner L’AMIE dans 
diverses municipalités du Québec. De plus, diverses missions de validation ont été réalisées par les 
responsables afin de s’assurer de la juste utilisation des fonds recueillis par l’entremise de L’AMIE.    
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Nos partenaires 
Partenaires financiers 

 Groupe Leclerc  
 Caisse Populaire  Desjardins de l’Anse de La 

Pocatière 

 Communautés religieuses   

      Desjardins Caisse d’économie solidaire    

 Fondation Louise Grenier 

 Fondation Québec Philanthrope 

 Raize  

 Emploi Québec 

 Fondation internationale Roncalli 
 Groupe Jean Coutu 
 Groupe œcuménique de Rawdon 
 Fondations privées 
 Ministère des Relations internationales, de la 

Francophonie et Solidarité, Québec  
 Ministère des Affaires étrangères, Commerce et 

Développement, Canada  
 Entreprenariat Laval 

 
 

 
Partenaires du milieu 

 Agence consultative en éthique de la 

coopération internationale (ACECI)  

 Association québécoise des Organismes de 

coopération internationale (AQOCI)  

 Association québécoise de défense des droits 

des retraités (AQDR) 

 Avocats sans frontières 

 Centre d’action bénévole de Québec   

 Carrefour Tiers-Monde, Québec 

 Carrefour des enfants de St-Malo 

 Centre R.I.R.E 2000 et AIPEO 

 Centre d’action et d’activité bénévole de 

Charlesbourg (CAABC) 

Cirque Binkady 

 Club optimiste, Charlesbourg 

 Collaboration Santé internationale (CSI)  

 Consortium Générations Héros 

 Coopération internationale Québec (CIQ) 

 Coopérative funéraire des Deux Rives 

Corporation de Développement économique 

communautaire (CDEC) 

Cultures en fête MondoKarnaval 

 Fondation NAVTI  Canada 

Groupe Conseils DDE 

 Quinzaine du commerce équitable 

 La Capitale, services financiers  
 Les Amis de la Terre 
 Le Service d’animation de vie spirituelle & 

d’engagement communautaire de l’Estuaire 
 Managers sans frontières 

 Parrainnage Québec-Burkina Faso 

 Projet Grand Goâve, Québec-Haïti 

 Solidarité Sud 

 Groupe Cameroun 

 Université Laval (Sciences sociales) 

 YMCA St-Roch 
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3e prix : concours photos : Alysée Lavallée Imhof, stage QSF, Bolivie 2014 
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Merci  

aux bénévoles, à la 

permanence 

et à nos généreux donateurs 

pour votre contribution 

aux activités de L’L’L’L’AMIEAMIEAMIEAMIE    

afin de bâtir un monde 

meilleur pour les enfants. 

 

L’AMIEL’AMIEL’AMIEL’AMIE, une affaire de cœur.   
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Bâtissons un monde meilleur 

 

pour les enfants!   
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